
LA SEMAINE RELIGIEUJSE

COMMENT L'oeUVRE DE LA SAINTE-ENFANCE
s'est établie à Québec (Canada) le 15 octobre 1851 (1)

La preière pensée en est venue à une bonne mère de
famille, Mme V. Têtu. L-_ nom (le let Sainte-Enfance était
parvenu jusqu'à ses oreilles;. Elle témno gna à un Révérend
Père Jésuite le désir (le la voir s'établir à Québec et d'y associer
ses petits enfants, poul r oit, rer- sa r euix le itou velles Ibeediction.

Le P. Saché lui répondit qu'il le désirait lui-même, mais qu'il
ne croyait pas le moment favorable; lai charité (les fidèles
avait tant d'Suvres à soutenir et à fonder!

Cependlant, quelques mois après, en lisant, dans les lettre~s
,des missionnaires, les fruits abondants que la Sainte-Enfance
produisait dans les pays infidèles, le Père se, reprocha d'avoir
.si peu encoura ré le zèle de cette pieuse dame. Il la revit, l'engagea

.commîencer avec quelques-unes (le ses amies, et il lui procura
en meule temps quelques numéros des A.4nnales, qui passèen
de main enî main let furent lus avec avidité. L'Association
Icommença, et le8 douzaines se multdipliLèrent

Voyant la chose si bien partie, le R Père alla en porter la
ýnouvelle à Mgr l'archevêque, bien persuadé qu'elle réjoirait
-son coeur dont la charité 'était -inépuisable. Il voulut aussi en
dire uîn mot au curé de la cathédrale, mais? à peine eut-il nommé
la Sainte-Enfance, que le ýcuréV~éèrWa " Voilà précisément ce
-que je cherchaiq. Ecoutez iirù'1%rait charmant qui va voua
-expliquer nia pensée: -

Ilaquelquesi jours, un bon vieillard de Sainte.Foe
#(paroisse à deux lieue? de Qu46èë) eit venu me trouver. Eu
-entrant dans nia chmambre: M. le curé, me dit-il, j'ai à vous
Parler d'tine affgaire ~,iMe'ýitnW 'mais ,je ne Pai Wa VO rUS
pourrez faire ce que j'ai à vous demander. - Nous aln~&
et après l'avoir fait assei Eh' bien, lui dis-je, quélé."ést &Uté,
.àlLire importante ?-Monsieui le curé, pourriez-vos~ envcý>
-de l'argente .i Chine ?- Cette 'question me . erpri t de'la -JWlt
-du bôri habitant., Cependant àptèe un* i omenit (le- rt1 èfàh:
Oui, lui r4pondis-je,je pourrai fâire passerý de 'retoYih:
MNÎ9, expliquei-vons4. X-2ôÈ!lié& le 'duiré, voici 'afiê: ra

4uqutempq. j'ai lu-daùs Ieff An4es kg a o~diM

fil Tiré de l'AiÀ,a"c<h dc1'(Ium e lca 8aintî-.Ënfano


